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TFPGM et vous tous GEPSM 

Ce serment est marqué de symbolisme et reflète les valeurs fondamentales de la franc-

maçonnerie. 

Le serment a pour objectif d’approfondir la compréhension des vertus morales, de la 

solidarité et de l’engagement maçonnique. 

Il a pour but de renforcer l’engagement moral de la franc-maçonnerie. Le serment du 

grand élu n’est pas un appelle à la vengeance mais à une justice éclairée, réfléchie et 

mesurée. 

Le grand élu devient juge de lui-même conscient que la justice n’est pas une vengeance 

mais l’application d’une morale. 

Prêter serment, c’est associé son cœur et sa conscience à un idéal supérieur. 

Le serment, nous engage à un niveau supérieur de responsabilité. Le serment du grand 

élu doit nous inciter à construire notre temple intérieur avec beaucoup plus de rigueur et 

de justesse. 

Cette justesse doit être le principe de cohérence entre ce que nous disons, pensons, et 

faisons. 

Le grand élu ne doit pas agir avec précipitation, il écoute avant de parler, observe avant 

de juger, comprend avant d’agir. Il doit tendre vers cet idéal de perfection que nous 

poursuivons tous. 

Nous devons faire rayonner la sagesse dans l’action avec responsabilité. 

Ce serment est un engagement solennel et personnel. C’est également un engagement 

symbolique fort au sein de la franc-maçonnerie. Le serment est chargé de symboles qui 

représentent des idéaux maçonniques.  

Les grands élus cherchent à éclairer leur chemin et à diffuser la lumière autour 

d’eux. ; « Je jure de suivre en toutes occasions la voix de ma conscience, de pratiquer les 

vertus qui élèvent l’Homme au-dessus de l’animalité, de considérer tous les hommes 

comme des frères, quel que soient leur race ou leur état social ».  

Ce serment représente un attachement à des valeurs telles que la vérité, la sagesse et la 

fraternité. Nous sommes une alliance d’homme de toutes races, de toutes nationalités et 

de toutes croyances qui se reconnaissent comme frères et doivent aide et assistance. 

Il doit se rapprocher de la lumière la plus pure, non déformé par l’ego, non corrompu par 

les passions humaines. Cette lumière que nous cherchons depuis notre entrée en franc 

maçonnerie. Elle doit être juste.il est le porteur de la vraie lumière. 



Le grand élu doit découvrir sa propre lumière intérieure et doit la rependre. Le serment 

du grand élu impose un devoir de rayonnement, envers ses frères il doit être un exemple, 

un soutien envers les profanes et la société, il doit avoir une altitude juste, loyale. 

Le grand élu doit avoir la capacité à réfléchir, à anticiper. Il ne doit pas réagir 

stupidement, il doit penser avant toutes actions. Il doit suivre sa conscience qui devient 

le moteur d ‘une transformation intérieure qui va permettre au maçon d’atteindre un 

niveau supérieur de sagesse et de compréhension. 

Le grand élu s’engage à la recherche de la vérité, à agir avec justice et à respecter le 

moral dans toutes ses actions. Le grand élu doit reconnaître le caractère néfaste des 

slogans, des endoctrinements, des dogmes et comprendre l’efficacité des symboles. 

Cette recherche de vérité, nous ramènes à cette fraternité envers les uns et les autres, 

être à l’écoute de ses frères et de son prochain, être plus responsable et moins exigeant 

envers les autres, plus posé, plus réceptif, même si parfois intérieurement on n’est pas 

toujours d’accord avec certain raisonnement. 

 Il s’engage à juger avec impartialité et de défendre la cause de la justice même contre 

ses propres intérêts.il doit reconnaître ce qui est juste, il ne doit pas tomber dans la 

vengeance, ni dans l’orgueil. Sachant que l’injustice est une réalité omniprésente dans 

l’histoire humaine, dans nos sociétés, nos institutions et parfois en nous-même. 

Le grand élu jure de rendre la justice avec équité, sans haine, ni passion, cela implique 

une forme essentielle de tolérance. Le grand élu, en poursuivant la justice, doit 

comprendre que chacun porte en lui une part d’erreur. L’homme étant imparfait, il faut 

éviter de s’arrêter aux faiblesses d’autrui pour discerner les qualités de chacun. Ce qui 

appelle à une forme de compassion et non à l’intolérance. 

 Or pour être tolérant, il est indispensable d’acquérir des idées larges et de s’élever au-

dessus de l’étroitesse de tous préjugés. La tolérance sera le point d’équilibre nécessaire 

car parfois le devoir fait mal 

Un grand élu fidèle est à la recherche de la vérité absolue, sans aucune limite à sa liberté 

de conscience et de pensée. Il œuvre pour combattre les préjugés et réunir tous ce qui 

épars, pour cela il se doit de faire une pratique constante de la vertu, un engagement au 

secret et une promesse de travailler inlassablement à son propre perfectionnement pour 

participer à la construction d’une humanité meilleur. 

 Il évoque l’idée de responsabilité personnelle et collective. Le grand élu jure de garder le 

silence sur les enseignements sacrés qu’il a reçus. « Je promets de garder fidèlement les 

secrets qui m’ont été révèles et ceux qui me seront confier par la suite » 

Le secret est l’enseigne de la discrétion, le respect de la parole donnée et la discipline du 

silence. Le secret doit protéger l’intégrité du serment. Il faut une certaine pertinence 

pour dire et quand le dire. On doit savoir maîtriser sa parole. En gardant sa parole, on est 

digne de confiance.  



Le grand élu s’engage à travailler non seulement sur lui mêmes mais aussi à contribuer 

au bien-être des autres.il devient responsable non seulement devant ses frères mais 

devant lui-même. « Je promets de visiter mes frères s’ils sont retenus par la maladie, de 

les assister dans leurs besoins, d’aider de tout mon pouvoir au soulages de leur 

infortunes » 

La maladie rappelle à l’homme sa fragilité. Dans ces moments de vulnérabilité la visite 

d’un frère devient bien plus qu’une simple courtoisie, elle est un soutien moral, un acte 

d’amour fraternel. 

 Nul n’est à l’abri d’un moment de faiblesse ou de chute, l’aide véritable élève autant 

celui qui donne que celui qui reçoit. Une société sans entraide s’effondre. 

Assister l’Homme dans le besoin, n’est pas un simple geste de charité mais un acte 

initiatique important. 

Il lutte contre l’ignorance, l’injustice et la recherche de la paix dans le monde. Le but en 

tant que grand élu, c’est de se construire dans la réflexion et l’action, C’est aussi de 

concevoir et réaliser, donner un sens à la vie et contribuer à l’évolution du monde. 

Le serment constitue la clef d’accès au monde maçonnique. 

Être fidèle, c’est être fiable, sérieux, de promettre de faire ce à quoi nous nous sommes 

engagés, c’est respecter l’être humain en devenir que nous sommes, conscient de ses 

racines et de son parcours. 

L’appartenance de chacun de nous à l’obédience et à la loge résulte d’un élan spirituel et 

d‘une adhésion de fidélité aux idéaux de la franc maçonnerie. On explore des concepts 

plus profonds de la spiritualité. Chaque maçon est invite à concevoir une spiritualité libre 

profonde et personnel. 

Il doit trouver sa paix intérieure, malgré les souffrances ou les épreuves de la vie. 

Il devient conscient de ses imperfections et il doit être déterminé à les surmonter. 

Il doit élever son âme afin de tendre vers quelque chose de plus lumineux, plus juste. 

Le grand élu doit chasser son orgueil, la colère, l’ignorance, devenir maître de ses 

instincts plutôt que leur esclave. 

Je dirai que ce serment est un engagement vis-à-vis de nous et vis-à-vis de l’humanité.il 

est autant intérieur qu’extérieur. 

Et je terminerai cette planche par, une citation de Socrate : « je promets de rester fidèle à 

la mission divine qui m’a été confié : éveiller les consciences, rappeler aux hommes que 

la vraie grandeur est dans la vertu et non dans les apparences. 

TFPGM J’ai dit. 


